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" Eh bien tout cela est l'œuvre de Pie IX. C'est lui qui en
a conçu l'idée, c'est lui qui en a dirigé l'institution. Aujour-
d'hui même, quoique dépouillé de tout, il n'en continue pas
moins à fournir aux besoins de la ferme, qui, hormis une rente
très modique, n'a d'autre soutien que son inépuisable charité.
il trouva, d'ailleurs. quand il s'agit d'imnter cette ouvre, des
auxiliaires zélés et intelligents dans les ditférents prélats de sa
vour et surtout dans 1gr. de lerod don t l'infatigable énergie
coneourut à donner une vie rapide au. 1nouvel établissement et
qui âit venir d Belgique pour en prendre la direction, les Frî-
es dle la lsériorde, si admirales de dévouement. Ces bons

religieux sont toit à la fis les maîtres, lès ères, les amis, jal-
lais tjoliter, le cour et la niain de ces jeunes travailleurs, dont
ils ne se séparent janiais. Le Cardinal Consolini et Mgr. Ne-
groni sont chargés de iller aux intéréts d' la Maison. Le
'ardinal Borroimeo en a la diretin siitull eAt il S'n ocup

avec le plus grand zèle

REVUE ETBANGER.

FRANCE.

L INDEMNITÉ.

La France se relève rapidement de ses désastres. L'énornme
somie de 5 milliards imposée par M. lde Bismiiark a été réunie
en quelques heurs. Cesit une preuve éclatante di tcrédit dont

jouit la France.
.e n'ai pu (' edéfendre. (lit Fréderie tiilet, d'un seitimliiel

de joie et dergnuil patriotique, lorsq, le lenidemain mimle le
l'ouverture de la souscription i leprunt de deux iilliards,
j'ai vu les murs île Paris couverts de cet avis oficiel: Souscrip-
ioni elose]. i un seul jour, q I uedis-je ? en moinls île si
heures, la France, sans avor rcours à aucu n intermédiaire, par

la s'uIl pluissance de la contiance qu'elle inspire, avait trouvé
quatre mi lliaris cing cents millions, quand il a failli tris n>is
àa la Prusse victrieuse molu réaliser son dernier emprunt de
375 millions!

'rois ent vitgt mîillins de fanls ont été payés aux Aile-

imtands. Lorsque la somme complénntaire de 175,000,000 sena

payée, et elle est à la ,veille d letre si elle ne l'est déjà, les
troupes allentandes évacleniont les départeieints d la Sine-
Inférieure et de la Somme.

Les forts de Paris seront abandonnés quand quinze cents

1itllions dindemiinit' seront payés. et Ilous croyons qpils le seroit
bietiôl.

t, ARiMEE.

Le dix cotlliantl, tl'Assemllée a suspendu ses travaux pour as-
sistor à la guinde revue itilitaire qui avait pour but de donner
Ili témoignage solennel del gratitude à farinée libératrice de

Paris. 1,e eaui tems, lqii sétait fait bien attendre, et le succès
de leIprlut ont contribué à donner à cette revue laspect

d'une fte nationale. Line foile élorime s'y éta i portée. nVi

air de soulagient et de confiance (lins lavenir se lisait sur
teoutes les figures.

Cette revue a été splendide. L s princes d'Orléais étaient
là colnline du Simples particuliirs heureux de revoir eur pay s et
de s'associer à ses patriotiquesespérances. Il n'a guière été

poussé d'autres cris que ceux de : Viv lrArmée ! vive Thivrs !
viNvi MacMalion !(hi avait hparlé din discours dei M. 'Thiers à
ce dernier. Il n'ei a pas été prononcé. A près le détilé, le
lchef du Pouvoir exécutif a iarclé vers le iaréchial. ils se
tendirent la mnain. Ils voulaieit se dire quelques mots sans
doute, mlais l'émotion leur coupait la voix. Ils restérent ainsi
les mains serreis pendant plusi'uts secondes, et les spectateuris
de cette scène touchante saluiaient de leurs cris etiiolsiast's

c'es liideux htommes qui représentaient le salut le la Franc , 'est-
i-dire son épée, son intelligence et son crédit.

(''t ainsi que s'expriiu Gillardet sur ce spectacle si heau.

PARIS.

'ltte ville s'enmpresse de reconstruire les éditices et les io-

îîînuments qui faisaient sa gloire. Elle a fait un emprunît d#
600,000 , O<> du francs pour réparer les désastres caus"s par les
stupides coniiieiix.

LES CoMMUINEtX.

Les arrestations continuent. Ils vont étr' jugés tous enseiible

et, espérons-le, sévèrinent punis.

METZ.

Cett' ville béroïque est restée frainçais' par le cour. Elle a
donné viig minllions pour la délivrance de la France.

Ca va montrer à Risiark, disait un ouvrier, qu'il ne réussira
Is à fair' des Prussiens avec les Alsaci'ils et e s Lorrainîs.

Li marquis de Lorne et sa femtn, la pliniesse Louis', ti ll
d la rine Victoria, partiront pour le Canada ait cointeme unt

de l'automne pr'o'hin, et ils visiteront les Etats-Unis.
Avis otticiel vient d'étre donné à Wasliiigton à qui de droit,

et on assure que M. et Min' de Lorne arriveront en iiAméi'ii'

en méme temps que le prince Alexis du lîssi'.

L ARMEE.

Le 13 couraint, durant le débiat touîchanit la rtrgatnisaition di'
l'armée, Lord Derby a étonné le's torys e'n dlénoînant l' systèmei
dl'ac'hat.

ILordl Cairnarvîoni assave vainemeni'it île r'éftr les a rgumetints

di' Lord Derhy.

'T'oujtours 'in lii, columile dei 'oniîtin. i) ni îe 5iintendi lits dl
tout, surtout auîx tCortès. Leî nonmbre dlis dépuités diinueiî tii

Ilimînt, qui' I'tinicraint quei danis quel que's jouîîrs, il n'y ait plui
di' quoTum.

La séuance' dut onlze juillIett a été t rès-i r'igî'usî' ;lI lla duir
jusqu'à trois heures dîî matinî. Il s'agissait î'ntrnautri's chiosi'

tiune nmotion Lt la nut d'approuîveri l' gouve'irnemen 't aui sujeti de'
mesures prîisi's par luii pou r'éprimier l'insuîrri'itioni eineiî,. Lu
drîoite' a voté en masse pourî 1le gouivelnenint : lat gau'hi' n'

las vîoté.
tn trialrl' d'un ntouveaui contlit dans i'le Mare: se'pt Esp agnlol

i lt éte tués pîar dlis Maturt's, et il parit qui' dleux frégates dî
guterri' vîont étri' envoes il TIangeri pouîr exige'r unti ejéariation
I 'n journal iroit cepeiindiant qui' cetti' iluestionî s'arr'angerai d 'un
mîanière satistaisatt.

.AM'RtIQlS DU' sln.

Des nouvelles de l'Amérique du Sud, apportées par le st'tiamer
c lit malle.ii aiio nt ique l'arsna 'Bde liiJniro été tota-

L'OPINION PUBLIQUE.

leient détruit par le feu. Les pertes du gouvernement brési-
lien s'élèvent 11 300,000 louis.

VICTOR PLACE, F.X-cONsel DE FRANE A NEW-vOK.

Cette atlaire a été éclaircie. (ti se rappell( que les plus graves
soupçons planaii'nt sur cet individu, jadis si télèbre. Ils n'é-
taienit que trop fonidés.

- Vous lirez, lit F. Gaillardt dans sa correspondance au
Courrier des Etats- "is, dansi' lJournal (/ieie/ les accusations
terribles portées contre lui, et qui ont parti imnalheureusenient
prouvées par ses propres déclarations à la coiinission législa-
tive. Il vii résulterait qu'il a prélevé des profits scandaieux
sur les ilarchés qu'il a passés en Anérique au nomu du gouver-
nmeniet de lui défenii' national et parfois ans mnandat de celui-ci.
Ce qu'il y aurait de plus criiniel, c'est qu'il ne se serait pas
contenté le surfair les prix et eI gagner illiciteient près de
douze cent mille fr'ans ;il aurait été jusqu'à spéul'e au diéti-
nent de la défense itêuee de son pays, puisque les arincients
qu'il envoyait étaient reconnus défectuux et inuoimplets. M.
Place a dit, pour sa justifieution. devant la 'omminission d'en-
quête, quil avait cru iittes les produits di ses opérations.
et il offre, dit-on, de les renourser il l'Etat. Mais cette resti-
tution n'exonérera pas de toute responsabilité légale et morale
le nalhlil'euux qui a perdu, dans un umoient d'oubli, toute une
(arrière hitiionabile.

I L'enquiti' qui l'acable seumlbl'devoir exonérer d'autres per-
sones pareilleiment accusées, telles que la comniiiission d'arme-

nt, 't M. 'Leesne, qui n'a ps été nommé, mais qui avait été
assez désigné pour qu'on le f'élicit de voir ainsi éclairéi'sa si-

DE,'HNIRES NOUVElllES.

FilAiS.

l'is, j3ji//.--Le giouver'nm et a envoyé un représiel-
nt ni Angl'ttrre. pour t'her de faiire consenti1r ile gouverne-

meînt britaitnii it tlune iodiiicatinI di traité de omuierc

aissé IV 23 janvier 18i0. entre la France et l'Anglet'rre.

CONFiE:NE iNTSNATIONALE.

Il est question dune grande 'onfén' dollanièr', qui Se tien-
drait à Rrlin et à lu'll' assisttraientl des délégués de tous
les E;tats européens.

L lINEMNITE.

Les députés des provinces occupé]e I les troulps alleilin-
des insistent éntrgiqu'eet auprès dt'VI. Thiers pour faire
payer, par anIticipation, l'indenmnité allemnande. AI. Thiers est,
dit-on, favorable à cette idée, et les ntégo'iations dans ce Sens
sont d ijà ouvertes ave l'Allemagne

onAsNE-nUErAGNE.

Lindres, 14 juilitt---LeI Tians dl'auij<ud'hui pnî 'éiuii m-
ré' de N'ew-Yrk pour texte d'un iaricii sur la situtiti ide
l irland. Il it': "Si lis hinecs irlandais's stît aussi implu-
cables eUn AmrijII qu'e'ls l' sont en Irlandt, et plus sangui-
naires, les Ilindais eux-mt's doivent se dillandr si la nature
irllandaiseu n'a pas ue plus grande part de responsabilité dans
lts troubles d' Irlande que le iauivais gouverntmtnt des
Aiglai."

ILoWres, 15,-L'ambussadeuir américain Sh'nek a assisté
hier sir aun banquet annuel des Marchuuds-Tailleurs de Londres,
et a répondu au tuat porté en lhonneur des Etats-Unis.

Dans le cours dtI ss remaui'tes. Shenck dit qui le traité de
Wislhin gtinii avait été hté ucoup critiiqué ('n An gItre et aux
Etats-Vnis, nais les deux lpas dit-il, ont été cntents e l'ac-
''pter commi ullie heureuse solution de ce qui semnblait tiunl'
diticulté étirnelle Il fit ensuite allusion à la nanière cour-
toise avee laquellt il a été a''ueilli par toutes les clisses de la
société anglaise, et exprimniaIt viut lque les s'ntiments d'entente
et d'amtitié qui anlimuaitnt les leux pays dureraient toujours. Il
ter'nina en déclarant qu'une alliance entre l'Angleterre et les
Etat-Uiis était in évitable.

ESPAGNE.

Madril 14 juillet.-Hi'r soir, les Cortès ont adopté la clause
dlui hudget relative au trité av'' la Banqut de Paris puîr l'émis-
sion d'nu emprunt. Le traité étant annulé, la Banque sera

indniSée.

NO'VELLES GÉNÉIIALES.

Plusieuirsdéputés de laGauche se sontit plaints de la continua-
tion des arrestations, dt l'état de ai'ge de Puris et d u'u qu' lu
siég det la capitaule n'était pas transféré à Paris.

Le irésident a répondu: Les personnes arr'té's sont ueusées
du crimnius,: l'état d siége de Paris essri dans peu d temps,
et la capitale s'ra transférée l Paris après l'ajourm-mient de
l'\ ssilé', uau mois d'o'tobr'.

Les 'hefs légitimuistes déclarenti que lur parti reste intact
inalgré les iiiifestes du iComte de Chanbord. Quelques mem-
brus de ce parti tentent de donner cours à une circulaire décla-
rant leur adhésion aux principes du coiité, sous tous les
rapports;: mais les signataires sont rares.

On ut conustaté poisitiv'emetnt qu'une seule personnue au été tuée

iar l'ixp1 losion dle lui fabrtiquei dei projec'tiles de Vint'einnes.

gi-uiuuîuin îi i'îui t1 nîl1ciîi 't i i uat

îLauer fgouveMr.emeno urchii'vaêf'reléemin Pratii rat
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FAITS DIVERS.

Dimanche dernier, uit iorage épouvntal a assé dans pres-
qIue toutes les paroisses de ce coimté. et l foudre est toihiée en
divers endroits.

A St. AIbroise de Kildar'e, uiissit(it après le sermon, le tout-
nerre est tomhé sur l'une des colonnes sur lesquelles est ap-
puyé le locbr, qu'il a fendu presque jusqu'en bas. et a brisé la
boisure tont une partie a été lancée par morceaux, dans la Nef.
La porte de lEglise a été aussi grandement endommagée. Le
feu prit entre les deux ' lits, mais il fuît immédiatement
éteint.

L'Eglise était alors remplie de monde. <nut 'uettse tiguir
la frayeur dont furentfrappés tous les assistants. e n'était que
plaintes et gémissements. las mains de 2t persones ont été
frappées par l'électricité: mais aucune n'a reçu de blessure's
graves.

PIlusieus parisils ont été lulés. l M. Pierre Pellerin.

placé vis-à-vis le lane d'œuvre, a eu sa montre noircie 'ar Ia
foudre : mais il ne reçut aucun mal. Ui nommé I.-ti'. hIalut
euit tout le visage et un eté du cops briués assez sérieusement.

Tous ceux qui ont été témoins de Cet accident, s'a'orn'i't i
dire que c'est par une providence visible que personne n'a été
tué ou gravenut hblessé, soit par la foudre Soit par les éclats de
la boisure dont la tmoindre partie eut pul fraper m unrt.

Durant ce méme orage, la grange t I'écurie d'h uit tnoitiiii

Louis Si'ard ont été incdiés par la foudre--Gazee le /o/ielui.

FoLiE su' stuewE.-Le 1.5 mai dernier. arrivait Lt Quiéb tu't
bord du Priussiani individu âgé de 60 ms du nom deacqus
Rloutard. Il était seul, et pendant la traversée il avait hiié
plusieurs signes d'aliénation mentale. Ce que vonuit, le mté-
decin duit hord le fit admettre ih l'Hôpital de Marine sur un er-
titiit attestant que l'indiidu n'avait ps colièt'muet sa

raison à lui.
Admnis dans l'Hipital.il demeura trois jours sans manger: au

bou)it des trois jourst epunut. il conin .'nçaà L prendre tut ipeu
de nourriture puis nuceptuu tout ce qu'on lui donna ' manger.
Tout alla bien jusqui'à hier.

Le 6 courant, vers huit heures, il Commença à donner des
signes plus évidents le folie. Il fit plulsieurs gesticulations
montrant bien( quil avait dets idées de suicide. Le Dr. Catelliî'n
plaç auprès de lui uni gardien Spécial chargé de l sivre pas
Lt pas.

Le gardien s'a'Icuitta costiniceusemnt dt saC harge: mais ai
moment ) tù rien ne pouvait lui fire prévoir pareille détrumi-
nation. le mialade prit sa course vers aunleîî f''utre et d'uinéla hilla
travesa. Prompt coie l'éclair, le gardienî avait pris sa utrSe
derrière lui et u motent où le malheureux arrivait dans le
vide, le Saisissant par n itbras et le maintenant pundant quel-
ques instants.

I rrité de se voir arrté brusquement danîs so itélan. hi iéié.
dloué d'une vigueur de poignet plus qu'ordinairc. assénait tt
gardien un Coup det epoing au milieu iti ftont et lui taisait
Iâcher prise. Le gardien resta ave' une manche de chemise
seulement laits lut mauin, et le malheureux tomhant d'une hiatu-
tellr de 35 pieds, vint St 'fracasshr le r'ne sur les dalles die

pierre n ibas. Il n ''aipas vécu une minute.

LA JiSTIE ANGLAIs.-Les journaux anglais s'occupent en Ce
moment d'une affaire qui fait une pénible sensation.

fUi jeune garçon de 19 ans, nommé chaude Scott Woodie a
été condamné, le 7 juill. à la peine de rliiitt, tIti ihfef d'assassinat
commllis Nsur];al pr.sonn e dSamlluel Lue. Ib- ]:',août dernier.fil
it di étr upeml uundi 'dernier.

Est-il coupable ou innocent? Telle est l a question( qiii o -
pe nos confrères de Londres.

Auiiii témoin n'a été entendu contre lui, mais il a ait l'aut','u
du crime. aveu rétracté postérieurement. Des efforts énergi-
ques sont faits pour obtenir la grce dui condamné. dont les
avex sont Considérés comme faux etcomme faits souus l'iiflutinic
du délire, it le )aily Tlegraph.

Il a été constté que le marteau, instrument dii Crime. a éte
manié par iiu bras vigoureux. Or, Claude Scott Woodl y est
un enfant. Il n'l que cinq pieds, i ,pèse que sept pieries et
demie et n'ai guère le force physique. La victime était tit
houmne fort, musculeux, pesant onze L douze pierres.

Une inmense quantité de sang a été perdu par Léo et s'est
répandue tout autour de lui: or, le conudamn était Chez lui
trente-cinq minutes après qute Le avait été vu vivant et il m.
portait pas la moindre trace de sang.

La victime a été vue vivante à une heure 25 minutes et à
dieux heures 2 minutes, le condamné était à soit domicile, L lui
distance (le près de deux lites de la scène du meurtre, Il au-
rait dn t'Ai. en 35 iinutes, parurir prs de dîtux liues, entrl'
chez lei, se dispute' avec luii. lui donner neuf à dix coip
mortels, dévaliser he cadaven, cacher lrume, haer ses vêtements
et refaire deux lieues pour retourner chez lui.

Est-il humainement possible qu'unf houant' puisse faire tout
cela en 135 minutes ?

OIn invoque contre Woodley le peu d'argent qu'il a dépensé.
Mais il avait reçu s16. de salaire, son père lui a prêté 0ils. et il
avait retiré de l'argent de la caisse d'épargne. il ne faisait pas
tie dépenses, ses habitudes itaient tranquilles et régléts. Il avait
dote de quoi dépenstr 15a. polurntrerii L Sydeuiiam ut ent iii-
server autant en poche.

Enfin,îî tun muois av'ant le mieurdrt', il a e.u unte quetrelle' ave,'
suoi pére', et il ut été re'ivn'é de lut plainîte. iOn luii a re'conniu mii
esprit obtus, et il a été refusé àt l'armée conmmte troup petit, e'i
deux joura et deux nuits avanit de s'étr'e allé acctuser', il aî paur-
cuuî les nies de Londres.

Ses anmis soutiennent qu'il a eui l'esprit hahllucinié paîr la let-
ture des enquêtes fuaittes sur lit miort de Lt'e e't que' le's c'ir'cons-
tuancis prérappeltéieus protuvent qui] ut été fout Lu fait étranîîger anî

Sonî itère était suijet à dt's crises épihleptiqjues, sut mnère' étatit
hyvpucondriaque, il a tint' sour iditote, uni' atutre qui a de's atîta-
ques înrveuses ; un tie ses frères est nmrt di' l'hydroctiuépthale, <'t
Woodly, a été traité luii-méume, il y a dlix aniS, t'umne' maihidie dlu
cerveau., Dt'quis Sa ,je'unesse, les voisins nt' l'ontt nuommuîé qjue
"l'idiot."

Tel t'st l'homme quii e'st à la fois hi' condamntiîlé e't lu' seul ti'-
moin à change contre lui-nmême.

UN AUTIE PRÉTENDANT.
DÉCÈS.

Jri n niidi pubilie une lettre dans laque'lle' il si' procie A Ottawa, le 6 courant, Dane Marie Esther Grî'nier, veuve
fils de Louis XVII et réelane le trôiei' de France. Le comte de f'u Ls. René Bauset, âgée le 79 ans et 2 mois.

de Chambord et les princes d'Orléans sont priés de s'éclipser. A St. Sauveur de Québec, le 13 juillet, à la résidence de
Il yvi déjài ili mne dizaine de Louis XVII. mnaintenant 'est IHut. Paré, Er., son fils F. X. Paré,. commis-marchand, à l'âge

lu tour des efanlts du e.mlheurex enfat. 1dfe 35 ans:.


